« La fièvre typhoïde, maladie des mains sales »
La fièvre typhoïde atteint chaque année 21 millions de personnes dans le monde et est la cause de 600 000 décès (à titre de comparaison, ce chiffre équivaut au nombre annuel de naissances en Côte d’Ivoire !). La mauvaise gestion des ordures ménagères fait de cette maladie contagieuse qui se transmet par l’eau ou les aliments souillés un véritable danger pour les populations d’autant plus que les mouches jouent un rôle indiscutable dans la transmission.

De ce fait, il est très facile de se retrouver dans une situation à risque. Sont particulièrement exposées les personnes qui consomment des aliments préparés et vendus dans la rue dans de mauvaises conditions d’hygiène, les voyageurs, les employés des industries agroalimentaires ou de la restauration. Une fois malade, la personne devient aussi une source de contamination pour ses proches et la collectivité : communauté (familiale, religieuse, associative), entreprise, corporation (armée, personnel de santé,…).

Le microbe de la fièvre typhoïde est présent dans les selles, les vomissures, les urines et peut contaminer les sujets sains directement ou indirectement. Cette maladie, dont le réservoir de germes est strictement humain, touche aussi bien les adultes que les enfants. Elle peut entrainer des complications redoutables : hémorragie digestive, perforation intestinale, insuffisance cardiaque, encéphalite. 
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Chez des patients souffrant de la fièvre typhoïde, des douleurs diffuses apparaissent progressivement ainsi qu’une fièvre pouvant être très élevée, une anorexie et, très souvent, de la diarrhée. Une somnolence diurne et une insomnie nocturne sont également caractéristiques. La fièvre typhoïde fatigue les malades, retarde l’enfant dans sa scolarité et entraine chez le travailleur un absentéisme prolongé.

Il existe des antibiotiques efficaces et le pronostic sous traitement est le plus souvent favorable. Cependant, la guérison peut être suivie d’un portage chronique pendant plusieurs mois. De plus, l’émergence de résistance aux antibiotiques complique le traitement et en augmente le coût. La  vaccination est donc un « investissement » particulièrement rentable tant financièrement que concernant le bien-être de la personne.

Certains, se rappelant des vaccinations contre la fièvre typhoïde de leur enfance, peuvent se montrer hésitants, craignant de multiples effets secondaires. Cette image d’Epinal est dépassée : aujourd’hui, la plupart des vaccins contre la fièvre typhoïde sont efficaces et très bien tolérés.

En résumé, la fièvre typhoïde est une maladie grave, qui peut entrainer des complications mortelles. Le traitement peut être compromis en raison de résistances aux antibiotiques et la prise en charge médicale peut s’avérer coûteuse. De manière individuelle ou collective, n’hésitons pas à nous faire vacciner, sans pour autant négliger des gestes simples tels que bien laver ses mains et les aliments.
